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 514-387-6475 
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En respect des droits d’auteur, au lieu de faire des copies du présent pro-
gramme, appelez au SPV.  Il nous fera plaisir de vous faire parvenir un exem-
plaire de ce programme au coût qui vous convient. 
 

Prix suggéré : 7 $ 
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 Fondé le 19 janvier 1964, le Service de Préparation à la Vie (SPV) favorise le 
regroupement de jeunes et d’adultes qui s’inspirent des fidélités de la première com-
munauté chrétienne (Actes des Apôtres 2,42-47). Ensemble, nous voulons vivre la 
communion et nous engager résolument dans la recherche de la dignité pour tous.  
Cela se traduit en cinq objectifs principaux : 

 
 
 fidélité à la relecture de la Parole de Dieu ; 
 
 fidélité à une relation amoureuse à Dieu ; 
 
 fidélité au partage du pain et à la miséricorde ; 
 
 fidélité à la communion fraternelle et solidaire ; 
 
 fidélité à l’engagement de manifester la justice et 

la tendresse de Dieu, tout spécialement aux ex-
clus et aux appauvris. 

 
 Des équipes se regroupent dans diverses régions du Québec et du Canada, 
tout comme au Burkina Faso, en Côte d’Ivoire, en Haïti, au Madagascar et en Répu-
blique démocratique du Congo.   
 
 La formule SPV est souple et s’adapte 
à la réalité de votre milieu et aux diverses cul-
tures où l’équipe est implantée.  Pour plus de 
renseignements, prenez contact avec le se-
crétariat aux coordonnées indiquées en page 
2 du présent programme. 
 
 Le présent programme s’adresse à 
des jeunes de 14 ans et plus et à des adultes.  
Un programme junior est disponible pour les 
jeunes de 10 à 13 ans. Un guide d’anima-
tion est aussi réalisé pour soutenir la dé-
marche des animateurs des équipes.  Le SPV 
publie également un Bulletin de liaison entre les équipes et les régions.  De plus, une 
revue de réflexion, Khaoua, offre du ressourcement aux personnes intéressées. 
 

 
Vivons debout ! 

Le SPV…   
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 Nous vivons des temps plutôt particuliers.  
Le monde qui nous entoure est en continuelle 
évolution, les changements s’opèrent à rythme 
fou. Regardons simplement les développements 
dans le domaine de la recherche médicale ou 
des technologies de la communication.  On di-
rait que la capacité créatrice des humains est 
sans limite. 
 
En même temps, nous constatons la montée 
d’un certain cynisme face aux dirigeants poli-
tiques et on pourrait dire la même chose des di-
rigeants économiques.  On a l’impression que 

nos interventions ne changeront rien, que tout est immuable.  C’est ainsi que nous fer-
mons les yeux devant les injustices, les intolérances, les exclusions.  Une manière de 
nous protéger personnellement ! 
 
 Si on regarde encore plus loin, nous sommes touchés par les inégalités sociales 
qui influencent le quotidien de milliards d’humains.  Savons-nous que 250 américains 
ont le même revenu que 2,5 milliards d’humains ?  Ne disons-nous pas pourtant que la 
terre est pour tous et que les richesses se doivent d’être partagées ?  Il faut alors voir 
le luxe choquant dans lequel une minorité vit pendant que d’autres se contentent de 
conditions inhumaines.  Nous révoltons-nous encore ? 
 
 Si nous osons pousser un peu plus, nous voyons que des cultures sont peu 
considérées devant le rouleau compresseur de la culture anglo-américaine.  Nous y 
apportons peu d’attention dans notre vie personnelle et dans notre univers médiatique.  
Nous pourrions faire la même analyse en ce qui a trait à l’environnement et à tant 
d’autres réalités mondiales. 
 
 Par ce regard rapide sur 
quelques réalités de notre planète, 
nous devenons inquiets, tristes, 
écrasés ou bien nous osons rele-
ver la tête, vivre debout et nous 
engager à jeter les bases d’un 
monde autre, à la couleur de 
l’idéal proposé par l’Évangile de 
Jésus Christ, cette bonne nouvelle 
pour les pauvres et les exclus de 
tous les temps. 

Dis ! Quelle est la grandeur de ton monde ? 
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Voilà l’audace à laquelle nous sommes tous conviés en cette année !  Dis !  Quelle est 
la grandeur de ton monde ? 
 

 Nous entrons aujourd’hui dans une ré-
flexion hors de l’ordinaire.  Nous voulons porter un 
regard de tendresse sur notre monde, à la ma-
nière même de Jésus sur les gens de son temps, 
et cela sans manquer de lever le ton quand il faut 
dénoncer tout ce qui tue la vie et asservit la per-
sonne humaine. 
 
 Nous oserons donc nous poser quelques 
questions qui appellent à des changements d’atti-
tudes et d’habitudes.  Quelle est la grandeur de 
notre vie?  Sommes-nous de ceux et celles qui 

sont centrés sur eux-mêmes, sur leur petit univers immédiat ou si notre regard s’étend 
aux confins du monde ? 
 
 Quelle est la grandeur de nos rêves ?  
Avons-nous encore l’espoir de voir la vie se 
transformer pour tenir compte de toutes les va-
leurs qui nous tiennent à cœur ?  Nous permet-
tons-nous de vivre autrement, de questionner les 
habitudes qui règlent notre vie quotidienne ? 
 
 Quelle est la grandeur de notre compas-
sion ?  Sommes-nous préoccupés par ce qui ar-
rive à nos frères d’Afrique comme à nos sœurs 
d’Asie ?  Sommes-nous intéressés au sort des 
exclus et des appauvris d’ailleurs, mais aussi 
ceux près de chez-nous ? 
 
 Quelle est la grandeur de notre Dieu ?  A-t-il encore une place dans nos vies ?  

Comment cela se manifeste-t-il ?  Quelle couleur 
apporte-t-il à notre vie ? 
 
 Voyez !  Nous sommes invités à faire de 
notre monde quelque chose de beau et de bon.  
Oui, vraiment, jour après jour, nous devrions nous 
demander : Dis !  Quelle est la grandeur de mon 
monde ?   Un sourire devrait alors illuminer nos 
visages parce que nous serons fiers de nos réali-
sations. 
 
 Alors, racontons la vie !  Un beau défi ! 
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 La vie ! 
 Que la vie ! 
 Une vie à la grandeur de toi ! 
 Une vie à la grandeur de nous ! 
 Une vie à la grandeur du monde ! 
 
 Qu’elle est belle cette vie ! 
 Encore plus aujourd’hui 
 Quand nous vivons debout 
 Dans la vérité et la simplicité 
 Quand nous tendons les bras 
 Dans le respect et la confiance 
 Quand nous la contemplons 
 Dans ses manifestations heureuses 
 Quand nous la défendons 
 Dans ses moments de détresse 

 
Dis !  Quelle est la grandeur de ton monde ? 
 
Il est celui  
De l’ouverture à l’imprévu  
De la communion amoureuse avec l’humanité entière 
De la disponibilité et de la générosité 
De l’imagination créatrice 
De la solidarité manifestée aux appauvris 
De la fraternité signifiée aux exclus 
De la tendresse vécue avec les différents 
 
Dis !  Quelle est la grandeur de ta vie ? 
 
Elle est celle 
Des rêves devenus réalité 
Des espoirs qui se donnent des mains 
Des pieds qui dansent la joie retrouvée 
Des moments de douce détente  
Des liens tissés au fil des jours 
De la liberté affirmée dans la recherche de dignité 
De la justice rendue visible pour tous 
Du partage de ce que nous sommes sans restriction, sans hésitation... 

La vie !  Que la vie et pour la vie ! 
 

  Un mot du responsable général 
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Dis !  Quelle est la grandeur de ton Dieu ? 
 
Il est Celui qui est. 
Dans la tendresse vécue avec tous 
Dans la libération réalisée  
Dans le cœur de ce que chacun est 
Dans les temps passés ensemble 
Dans les moments de contemplation 
Dans la joie de servir 
Dans ces instants de brise fraîche 
 
Dis !  Quelle est la grandeur de ton engagement ? 
 
Il est au cœur du monde 
Un espace où tout est possible 
Un temps où la vie rejoint la vie 
Un moment de douce paix pour les essoufflés 
Un instant de compassion pour les mal-aimés 
Une minute de miséricorde envers tous 
Un long cri de révolte devant tout ce qui tue la vie 
Une éternité de patience  
 
Dis !  Quelle est la grandeur de ton monde ? 
 
Voilà notre appel de l’année ! 
Voilà ce à quoi nous consacrerons toutes nos énergies ! 
Et la terre resplendira des fleurs de la bonté  
Dans la paix, la communion et la justice. 
 
Vraiment, nous sommes des fils et des filles de Dieu.   
 

 
Vivons debout ! 
Créons la vie ! 
Soutenons la vie ! 
Servons la vie ! 
Aimons la vie ! 
 
Marchons ! 
Fêtons ! 
Vivons ! 
 
Jean-Marc St-Jacques, c.s.v. 
Responsable général  
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Au commencement... 
 
 Faire partie d’une équipe SPV, c’est entrer dans un 
projet de vie communautaire où les autres ont toute leur im-
portance.  En ce début d’année, il est donc bon de prendre 
du temps pour mieux nous connaître les uns les autres.   
 
 Nous ne grandissons pas dans un vase clos.  Il y a 
tout un monde autour de nous qui est là, tout simplement là.  
Le connaissons-nous ?  Savons-nous ces besoins, ses forces 
comme ses difficultés ?  Nous prendrons du temps cette an-
née pour découvrir la grandeur de notre monde.  Sommes-
nous prêts à ce voyage ? 
 
 De plus, dans le SPV, nous portons une bonne et grande nouvelle : la vie est 
disponible à ceux et celles qui la saisissent à pleines mains.  À partir de cette réalité 
toute simple, nous préciserons les projets que nous voulons réaliser ensemble tout au 
long des prochaines semaines.   

En profondeur… 
 
 Quand nous parlons de la grandeur de nos vies, de quoi parlons-nous au juste ?  
 C’est ce que nous chercherons à comprendre ici. 
  
 
  
 Connaissons-nous des personnes qui ont une grande vie ?  Comment la décrie-

rions-nous cette vie ?  Qu’a-t-elle d’original ? 
 
 
 
 Quels sont nos critères pour « mesurer » la grandeur de chacune de nos vies ? 
 
 
 
 Notre vie peut-elle être petite ?   
 
 
 
 Quand nous disons que notre vie est grande, est-ce seulement des belles 

choses que nous voyons ou y a-t-il des éléments que nous aimerions ne pas voir 
? 

Quelle est la grandeur de ta vie ? 
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Par-delà l’horizon... 
 
 Il y a un livre rempli de sagesse et porteur d’une grande nouvelle pour notre 
monde : la Bible. Plusieurs de ces écrits datent de plus de 3000 mille ans.  Ils ont tra-
versé le temps, ils ont permis à des milliards d’humains de relever la tête et de faire 
quelque chose de grand : permettre à l’amour de traverser les siècles. 
 
 Tout au long de l’année, nous proposerons des extraits de la Bible pour nous 
permettre de toucher à cette parole qui donne la vie, qui la rend grande et belle. 
 
 Nous t’en proposons trois aujourd’hui. 

 

  Abraham est le premier des hommes qui a fait confiance en la grandeur de son 

Dieu.  Il prend la route sans trop savoir où il va. Mais il marche, résolument, 
vers la terre promise, celle où il fera bon vivre.  Avons-nous la même audace 
en ce début d’année ?  Allons lire un petit extrait du livre de la Genèse (le 
Commencement traduirait-on aujourd’hui). 

 
 « Yahvé dit à Abram. Va pour toi, sors de ton pays, de tes origines, de la mai-

son de ton père, vers le pays que je te ferai voir. Je vais faire de toi une grande 
nation, une bénédiction, un grand nom. Deviens bénédiction. »  (Gn 12, 1-2) 

 
 Comment allons-nous faire pour être une bénédiction pour les autres ?  En 

somme, pour que les autres soient plus heureux à notre contact, pour qu’on 
dise du bien de nous ? 

 
 

  Jésus dit que pour être grand, il faut être petit.  Ce n’est pas évident à com-

prendre.  Dans le texte en question (Mt 20, 20-28), l’évangéliste Matthieu fait 
dire à Jésus : « Celui d’entre vous qui veut dominer, qu’il se mette au service 
de ses frères.  Et celui qui ambitionne d’être le premier, qu’il soit le serviteur de 
ses frères. » 

 
 Comment allons-nous réaliser cet idéal cette année ? 
 
 

  L’évangéliste Luc ne manque pas non plus de nous interpeller. Ici, il raconte 

une histoire (Luc 19,1-10), celle de Zachée, un tout petit homme qui doit mon-
ter sur un arbuste pour voir passer Jésus.  « Dépêche-toi de descendre car je 
dois loger chez toi aujourd’hui », lui lance Jésus.  Et il deviendra grand aux 
yeux de tous en distribuant la moitié de ses biens aux pauvres.  De quoi avons-
nous à nous départir pour devenir grands ? 
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Pour aujourd’hui et demain… 
 

 
La demande de reconnaissance 
 
  
 
Il est maintenant temps de réaliser la demande de re-
connaissance de l’équipe.  Cette démarche permet à 
toutes les équipes d’être en communion les unes avec 
les autres.   Une fois que nous avons terminé le tout, 
nous le faisons parvenir au responsable général et au 
président général du SPV.  
 
 Nous allons prendre la mesure de notre vie en 
ce début d’année.  On crée un ruban à mesurer et on 
indique sur celui-ci trois choses : 
 
 

A. Les qualités et les forces de notre équipe 

B. Le rêve de paix et de justice que nous voulons réaliser cette année 

C. Les attitudes (ou habitudes) que nous voulons transformer pour être des hommes 
et des femmes debout   
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Au commencement... 
 
 Dans plusieurs de nos sociétés, par-
ler de Dieu n’est pas évident.  On hésite à 
affirmer nos croyances de peur d’être jugés.  
Nous voulons aussi nous tenir loin de ces 
groupes qui utilisent Dieu pour tenir les hu-
mains dans l’ignorance, la soumission, la 
peur d’oser relever la tête.   
 
 Mais en même temps, plusieurs per-
sonnes affirment croire en un Dieu, une 
force, une énergie, un au-delà.  Il y a de 
quoi en perdre les sens.  Osons donc réflé-
chir sur le Dieu auquel nous croyons.  Quelle place prend-il dans nos vies ?  Qui est-il 
?  Y a-t-il un lien avec le Dieu de Jésus-Christ ? 

En profondeur… 
 
 Quel nom donnons-nous à Dieu ? Y a-t-il des noms donnés à Dieu que nous de-

vrions rejeter ? 
 
 
 À quelles valeurs rattachons-nous le Dieu auquel nous croyons ?  Si nous avions 

à le présenter en une image, quelle serait-elle ? 
 
 
 Dieu est-il important dans nos vies ?  Quelle place lui accordons-nous ? 
 
 
 Quand recourons-nous à Dieu ? Seulement quand tout va mal ? 
 
 
 Nous donnons-nous des temps de calme, de réflexion, d’intériorité ? 
 Dieu a-t-il une place dans ces temps ? 
 
 Nous arrive-t-il d’ouvrir la Bible ?  Y trouvons-nous des paroles nourrissantes 

pour notre vie de tous les jours ? 
 
 
 Parlons-nous de Dieu avec d’autres personnes ? 

Quelle est la grandeur de ton Dieu ? 
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Par-delà l’horizon... 
 
 Dieu a pris différentes figures au fil des siècles.  Pour les chrétiens, la Bible 
présente des images du Dieu unique qui nous réunit.  Nous nous y attarderons un peu 
ici.  Laissons-nous interpeller par la Parole qui donne la vie. 
 
 Car le Dieu de Jésus-Christ ne cherche qu’une chose, c’est la pleine réalisation 
de chaque personne au service de la vie, des plus pauvres en particulier.  Qu’en est-il 
pour nous ? 

 

  À la question de Moïse qui cherche à nommer Dieu, celui-ci répond avec cette 

phrase qui traversera les siècles : « Je serai », « Je suis celui qui est »…  Dans 
cet extrait de l’Exode (3,7-14), Moïse fait la découverte d’un dieu qui libère la 
vie : « Je vois bien l’oppression de mon peuple en Égypte... »   Sommes-nous 
engagés dans des actions qui libèrent la vie des exclus de notre temps ? 

 
 

  À partir de cette expérience, le peuple juif cherche à mieux connaître ce Dieu 

qui les inspire.  Il remonte donc à l’origine du monde que la Bible présente de 
manière imagée (Genèse 1).  Que devons-nous retenir de ce texte des ori-
gines?  Dieu dit et c’est fait. Dieu bénit, dit du bien.   Sommes-nous des créa-
teurs de vie autour de nous ?  Disons-nous du bien de la vie et des autres.  

 
 

  Le Dieu de Jésus-Christ est un père (ou une mère) aimant.  Il aime la vie, il 

souhaite la faire grandir dans la vérité et la justice.  Ils sont nombreux les 
textes qui en parlent ainsi.   

 
 Deutéronome 30,15-16. 20 : « Je te propose aujourd’hui le choix entre vie et 

bonheur, mort et malheur, moi qui te prescris aujourd’hui d’aimer Yahvé ton 
Dieu, de marcher dans ses voies, d’observer ses commandements...  Choisis 
donc la vie. » 

 
 Michée 6,8 : « Ce que Yahvé attend de toi rien d’autre que d’agir avec justice, 

aimer avec tendresse, et accompagner humblement ton Dieu. » 
 
 Matthieu 22,37-38 : « Aime le Seigneur ton Dieu. De tout ton cœur, aime-le. De 

toute ta vie. De tout ton esprit.  Aime ton prochain comme toi-même. » 
 
 1 Jean 4,7 : « Bien-aimés, ayons de l’amour les uns pour les autres car l’amour 

est de Dieu, celui qui aime est né de Dieu, et il connaît Dieu. » 
 
 Et d’autres textes encore…  
 



13 

Quelle est la grandeur de Noël ? 

Au commencement… 
 
 S’il y a un temps où nous 
pourrions entendre parler de Dieu, 
c’est bien la fête de Noël, ce rappel 
de la naissance du Libérateur de la 
vie.  Noël nous présente une image 
toute fragile de Dieu, celle de l’en-
fant, celle de la tendresse manifes-
tée à tous, mais bien spécialement 
aux appauvris de toujours. N’est-ce 
pas les bergers, ces pauvres du 
temps, qui l’ont d’abord reconnu et 
adoré ? 
 
 Noël est depuis toujours associée au retour de la lumière.  En effet, dans l’hé-
misphère nord de la planète, c’est autour de cette date que les journées commencent 
à rallonger, le 21 décembre en fait.  Depuis des siècles, les chrétiens ont voulu asso-
cier la naissance de celui qui porte la lumière à ce temps de l’année.  Soyons donc lu-
mière pour aujourd’hui ! 

En profondeur… 
 
 En quoi l’enfant Jésus dans la crèche est lumière ? 

 

 Si Jésus est lumière, à la manière de son Père, c’est dire que nous en avions be-

soin.  Quelles sont les noirceurs qui nous entourent ? 

 

 La naissance d’un enfant est habituellement l’occasion de fêter, de nous réjouir.  

Y a-t-il encore des moments, des événements, des personnes qui suscitent en 

nous l’émerveillement ? 

 

 Des mages venus d’Orient se sont présentés à la crèche.  Ils suivaient une 

étoile.  Quelle étoile suivons-nous dans nos vies ?  Serait-elle assez lumineuse 

pour nous amener à nous déplacer ?  Quelles seraient nos attitudes et habitudes 

à changer ? 

 

 Noël change-t-il quelque chose dans nos vies ? 
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Par-delà l’horizon... 
 
 Il y a quelques textes qui peuvent donner un sens à cette fête de Noël.  Lais-
sons-nous imprégner par cette parole et accueillons la vie ! 

 

  Luc 1,26-38 : « N’aie plus peur, Marie.  Tu as attiré la faveur de Dieu : tu seras 

enceinte et tu accoucheras d’un fils. »  Marie hésite un instant, mais poussée 
par l’Esprit, elle laisse toute la place à Dieu : « Qu’il m’arrive selon ce que tu 
dis. »   Nous est-il arrivé de nous faire interpeller de cette manière ?  Aurions-
nous l’audace de laisser Dieu agir dans nos vies ?  Aurions-nous assez con-
fiance pour oser poser des gestes à la manière de Dieu, comme défendre les 
pauvres, intervenir pour la justice, devenir bonté ? 

 

  Matthieu 2,1-12. Des mages ont suivi une étoile et devant l’enfant, ils ont remis 

ce qu’ils avaient de plus précieux.  Quelle étoile suivons-nous ?  Qu’est-ce qui 
nous anime ?  Qu’est-ce qui nous fait nous lever debout et crier justice ?  Et 
qu’avons-nous de plus précieux dans nos vies à offrir aux autres, aux enfants, 
aux appauvris de toujours ? 

 
 

  Ésaïe 9,1-2 : « Le peuple qui traîne dans les ténèbres a vu une grande lumière. 

Elle a resplendi sur lui… Il s’est baigné dans la lumière. Tu as multiplié les 
fêtes et fait grandir la joie... »  Quelle lumière attendons-nous ?  Que ferons-
nous pour la faire surgir ?  Et quelle fête allons-nous organiser ?  

 
Pour aujourd’hui et demain… 
 
 Noël n’est pas la fête des centres commerciaux !  Nous le savons bien, mais 
nous aimons encore faire le tour des boutiques et magasins pour acheter, souvent à la 
dernière minute, un cadeau pour quelqu’un que nous aimons. 
 
 Essayons donc de faire de notre fête de Noël une occasion de rencontrer les 
personnes que nous chérissons.  Organisons donc un temps de partage, de célébra-
tion, de fête où la joie sera au rendez-vous.   
 
 Pour y arriver, il faudra savoir nommer ces personnes que nous aimons.  Y au-
ra-t-il une place pour les exclus, les appauvris, les rejetés ?  Comment allons-nous leur 
manifester la tendresse de Dieu, la lumière du monde, la joie de la liberté qui 
s’incarne? 
 
 Heureuse fête de Noël ! 
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Quelle est la grandeur de Pâques? 

Au commencement… 
 
 La fête de Pâques est l’événement cen-

tral de la foi des chrétiens et chrétiennes de 

toutes les confessions.  S’il y a quelque chose 

reconnue par tous, le cœur de la foi, c’est cette 

phrase simple de Pierre : « Jésus le Nazaréen, 

celui que vous avez crucifié, Dieu l’a ressusci-

té. » (Actes des Apôtres 2,22-23) 

 

 Mais que veut dire ce moment tout spé-

cial pour nous aujourd’hui ?  Pâques est bien souvent la fête du chocolat, des lapins, 

des cocos…  Pourrait-il avoir un sens plus profond ?  À nous de nous y arrêter ! 

En profondeur… 
 
 Pâques est un passage. Les Juifs fêtent le passage de la mer Rouge, de l’escla-

vage à la vie libre.  Les Chrétiens soulignent le passage de la mort à la vie.  Ils 

affirment que tout est possible, que rien n’est définitivement bloqué.  À quels pas-

sages sommes-nous appelés ?  Que devrions-nous transformer dans nos vies 

pour vivre debout ? 

 

 Pâques est une fête de la renaissance.  Comme le printemps, tout revit.  Avons-

nous à renaître ?  De quoi au juste ?  Et cette renaissance, est-elle seulement 

extérieure ?  Fait-elle appel à ce que nous avons de plus intime, à notre intériori-

té? 

 

 Quelles attitudes avons-nous devant les difficultés ?  Croyons-nous qu’il y a tou-

jours une issue à nos problèmes ? 

 

 Jésus est passé par des souffrances terribles, jusqu’à la mort.  Quelles sont nos 

souffrances ?  Que faisons-nous pour nous en libérer ? 

 

 Il y a aussi beaucoup de gens qui vivent des injustices, des inégalités, des rejets.  

Pâques pourrait-il nous amener à être avec eux pour transformer le monde en 

terre de paix, de justice, de partage ?  
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Par-delà l’horizon... 
 
 Pâques est un événement central dans la foi des chrétiens et chrétiennes.  
Sans cette expérience unique, nous ne parlerions probablement plus du Jésus de Na-
zareth.   

 

  Jean 14,6-7. « C’est moi le chemin, la vérité, la vie. »  Jésus nous montre la 

route à suivre.  Quels sont les chemins que nous aurions à prendre aujourd’hui 
pour réaliser le projet des Béatitudes annoncé par le Christ ? 

 

  Jean 11.  En lisant ce texte, nous découvrons une partie des amis de Jésus. 

Lazare est mort.  Jésus prend bien du temps pour se rendre au village. Là, 
« Jésus a la gorge serrée, il est bouleversé. »  Comment vivons-nous la mort 
de personnes qui nous sont chères ?  Croyons-nous qu’elles revivent ?  Et 
comment ? 

 

 
Pour aujourd’hui et demain… 
 
 Pâques est une fête qui appelle à des changements majeurs dans nos vies.  
C’est la fête du passage, un passage parfois douloureux.  C’est dire que nous avons 
des choix importants à faire pour vivre debout.  Quels sont ces choix ? 
 
 Qu’allons-nous entreprendre pour transformer l’univers ?  Pour lui donner la lu-
mière du matin de Pâques ? 

 

Organisons une célébration du passage à la vie. 

 

A.  Notons d’abord les gestes qui tuent la vie, qui créent la mort. 

 

B. Regardons ce que nous pouvons faire pour y insérer la vie. 

 

C. Célébrons la lumière du Ressuscité autour d’un feu, d’une chandelle.   
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Quelle est la grandeur de nos rêves? 

Au commencement… 
 
 Il y a 50 ans, il aurait été impensable 

que les Etats-Unis d’Amérique élisent un 

président noir, tout comme l’Allemagne 

d’avoir une chancelière femme.  Les 

femmes ont eu le droit de vote il y a moins 

de 100 ans et les jeunes filles accès à l’uni-

versité au milieu du 20
e
 siècle.  Bien des 

choses changent.  Mais, pour que cela se 

produise, il a fallu que des hommes et des 

femmes se concertent, rêvent une terre autre, s’investissent, luttent à temps et contre-

temps.  Quand nous regardons l’évolution technologique, médicale ou autre, nous vi-

vons la même chose.  Que d’heures de recherche ! Que d’hypothèses rejetées et de 

déceptions !  Regardons simplement la lutte au cancer.  Nous avons maintenant cer-

tains cancers qui sont guéris.  Il a fallu un rêve un jour.  Et le combat n’est pas terminé. 

En profondeur… 
 
 Avons-nous des rêves ?  Essayons de les décrire !  Soyons le plus précis pos-

sible. Que souhaitons-nous de meilleur pour nous et pour les autres ? 
 
  
 Nos rêves personnels 
 
 
 Nos rêves d’équipe SPV 
 
 
 Nos rêves pour notre famille, notre école, notre village, notre quartier 
 
 
 Nos rêves pour notre pays 
 
 
 Nos rêves pour notre Église 
 
 
 Nos rêves pour notre monde 
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Par-delà l’horizon... 
 
 La Bible regorge de rêves de personnes qui ont consacré bien des énergies 
pour leur réalisation.   
 
 Fouillons et essayons d’en tirer quelques leçons pour nous aujourd’hui. 

 

  Dans le livre de l’Exode, Moïse cherche à réaliser le rêve de Dieu pour son 

peuple.  Il est vraiment clair (Ex 3,8).  « Je suis descendu pour le faire monter 
vers un pays bon et vaste, un pays ruisselant de lait et de miel. »  Dieu voulait 
le meilleur pour son peuple.  Et nous, que voulons-nous pour nous et pour les 
autres ? 

 
 
 

  Amos 9,13-15.  Dans ce beau texte du prophète Amos, Dieu décrit son rêve 

dans des mots qui nous rejoignent encore aujourd’hui.  Écoutons-le.  « Voici 
venir des jours où se croiseront le laboureur et le moissonneur.  Je ramènerai 
les captifs de mon peuple Israël, ils rebâtiront les villes anéanties ; ils y vivront, 
planteront des vignes, ils en boiront le vin ; ils planteront des jardins dont ils 
mangeront les fruits.  Je les planterai sur leur sol et ils ne seront plus arrachés 
de la terre que je leur ai donnée. Parole de Yahvé ton Dieu. »   Dieu rêve d’une 
terre où le nécessaire sera disponible pour tous.  À la manière de Dieu, com-
ment voyons-nous la terre de demain ?  Sommes-nous prêts à nous engager 
pour qu’il en soit ainsi ?  Y a-t-il un lien à faire avec le développement durable, 
le respect de l’environnement, la protection de la planète ? 

 
  

 Qu’aimerions-nous voir se réaliser au cours du prochain siècle pour notre 

monde? 

 

 Qu’est-ce que nous sommes prêts à faire pour réaliser nos rêves ? 

 

 Nos rêves permettraient-ils au monde d’être meilleur ? 

 

 Regardons un rêve qui s’est réalisé.  Comment cela s’est-il passé ? 
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Pour aujourd’hui et demain… 
 
 Plusieurs personnes ont réalisé leur rêve en partie ou en totalité. Elles y ont cru, 
mis beaucoup d’énergies, travaillé avec d’autres.  Certaines ont jeté les bases de ce-
lui-ci sans en voir tous les résultats.  Nous vous proposons ici de regarder les rêves de 
gens que nous connaissons ou non.  Essayons de voir ce qui pourrait nous aider à ré-
aliser nos propres rêves. 
 
 Le F. Marie-Victorin était un amoureux de la flore.  

Avec minutie, il s’employa à faire la recension de tout 
ce qu’elle contient pendant des années.  Ainsi, il publia 
un document qui fait encore référence aujourd’hui : La 
flore laurentienne.  Puis, convaincu que l’éducation 
était la voie incontournable pour protéger la nature, il 
mettra sur pied le jardin botanique de Montréal, un in-
contournable, reconnu le 3

e
 en importance au monde.   

 
 Mère Teresa est maintenant mondialement con-
nue.  Son histoire est spéciale. Enseignante formée 
dans les grandes écoles britanniques, elle s’engage 
comme religieuse dans une école en Inde.  Pendant 
des années, elle côtoie des gens abandonnés le long 
des rues.  Elle porte le rêve de faire quelque chose 
avec ces personnes.  Un jour, elle finit par voir clair.  
Elle fonde une nouvelle communauté religieuse dont la 
mission principale est de venir en aide aux personnes 

qui ne comptent pour rien. Après sa mort, son œuvre se continue sur tous les 
continents.  Sa communauté compte plus de 5000 religieuses qui soutiennent 
des milliers de laissés-pour-compte. 

 
 Le P. Joseph Wresinski se rend compte que les plus pauvres des sociétés indus-

trialisées n’ont pas accès à un brin de dignité.  Devant cela, avec 
d’autres, il créera un organisme ATD Quart Monde qui permet aux 
pauvres d’avoir une parole au cœur du monde.  Son organisme est 
maintenant présent sur tous les continents.  Il défend les droits des 
exclus, leur permet d’agir en citoyens responsables et engagés, 
leur ouvre les portes de la culture.  Même les Nations unies recon-
naissent maintenant la journée du 17 octobre comme celle du refus 
de la misère. 

Nous pourrions aussi prendre contact avec d’autres équipes de notre région ou d’ail-

leurs dans le monde en vue de réaliser un rêve commun : défendre les droits d’une 

personne exclue, mettre sur pied un projet de coopération internationale, escalader 

une montagne environnante, réaliser une murale sur les droits des enfants, faire une 

chaîne humaine pour la paix.  Soyons créatifs ! 
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Quelle est la grandeur de nos engagements pour la 

vie ? 

Au commencement… 
 
 Nous ne pouvons demeurer indifférents de-

vant tout ce qui se passe dans notre monde.  La terre 

a besoin de notre amour, de notre compassion, de 

notre solidarité, toutes des manières de dire que pour 

vivre debout, il faut s’engager à servir la vie, à lui 

donner le souffle nécessaire pour qu’elle soit créa-

trice.   

 Nous avons déjà amorcé des engagements, 

juste le fait d’être ici au SPV en est un.  Mais, pour 

que nos attitudes se transforment, pour que la terre 

soit meilleure, il nous faut recommencer jour après 

jour à servir là où nous sommes en mettant de l’avant 

les valeurs qui nous habitent.  Sans cela, notre engagement ne durera pas dans le 

temps. 

 Il en est de même dans nos équipes SPV.  Quand nous choisissons de vivre 

avec les autres, nous avons toute une responsabilité. On appelle cela de la fidélité.  

Nos absences nuisent au bon cheminement de tout le groupe.  Sommes-nous cons-

tants dans nos engagements ?  C’est de tout cela dont nous voulons parler dans cette 

section de programme. 

En profondeur… 
 
 Faisons ici une liste des engagements de chaque membre de l’équipe.  En pre-

nons-nous trop ou pas assez ? 
 
 Qu’est-ce qui nous pousse à nous engager ou bien nous empêche de le faire ? 
 
 L’engagement est un échange entre deux parties.  Qu’est-ce que l’engagement 

nous apporte et qu’est-ce que nous offrons en retour ? 
 
 Nos engagements font-ils grandir la vie autour de nous ? 
 
 Comment choisissons-nous nos engagements ?  Devrions-nous faire des choix, 

voire en laisser tomber pour respecter nos limites, nos talents, notre capacité de 
bien répondre à ce qui nous est demandé ? 
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Par-delà l’horizon... 
 
 Le Nouveau Testament regorge de textes qui appellent à un engagement vrai à 
servir la vie, les appauvris, les personnes qui souffrent ou qui sont exploitées.  Puisons 
dans ces textes des éléments pour soutenir nos engagements. 

 

  Quand Jésus choisit ses apôtres, il les interpelle. Ceux-ci laissent tout et se 

mettent à le suivre.  Sommes-nous capables aujourd’hui de faire ainsi ?  Con-
naissons-nous des personnes qui agissent de cette manière ?  Lire Matthieu 
4,18-22.  « Venez. Suivez-moi. » 

 
 

  La parabole des talents (Mt 25,14-30) est explicite sur ce qui nous est deman-

dé : mettre en action tout ce que nous sommes pour réaliser le royaume de 
Dieu, une terre de paix et de justice.  Au lieu d’enfouir ce que nous sommes, il 
s’agit de le faire fructifier au maximum.  « Avec peu de chose, tu t’es montré 
digne de confiance ; je t’en confierai beaucoup.  Participe à la joie de ton 
maître. »  Qu’avons-nous à faire fructifier ainsi ? 

 
 

  Dans le texte de Marc (Mc 14,32-42), on voit Jésus prier au jardin des Oliviers. 

Il sent bien que la mort le guette.  Son engagement ne peut s’arrêter.  Il dira 
même : « Père, écarte de moi cette coupe. »  Mais tout de suite, il reprend : 
« Non pas ce que je veux, ce que tu veux, toi. »  Il ira jusqu’au bout de ce qu’il 
annonçait.  Et nous, allons-nous au bout de ce que nous sommes ?  Qu’est-ce 
qui nous retient ?  Qu’est-ce qui nous limite ?  

 Comment nous y prenons-nous pour savoir si nous avons pris les bons engage-

ments ?  Avons-nous des critères ? 

 

 Comment est-ce que nous réagissons quand un engagement se brise ?  Pen-

sons à un divorce, un congédiement, un ami qui nous met de côté. 

 

 Qu’avons-nous besoin pour vivre un engagement jusqu’au bout ? 

 

 Quelles responsabilités commandent l’engagement ?  Pensons par exemple aux 

liens tissés avec une personne. 
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Pour aujourd’hui et demain… 
 
 Nous vous proposons de vivre un engagement et de prendre le temps d’analy-
ser ce que nous avons vécu pour nous donner les moyens d’en vivre d’autres. 
 
 
1. Nous trouvons d’abord un engagement que nous devrions prendre pour faire 

grandir la vie. Ce peut être un engagement d’un membre de l’équipe ou de plu-
sieurs membres, voire de toute l’équipe. 

 
 
2. Nous vivons l’engagement en question. 
 
 
 
3. Nous menons ensuite une réflexion sur ce que l’engagement nous a apporté (ou 

apporte encore), ce qu’il a apporté aux autres.  De plus, nous essayons de voir 
en quoi il a permis de faire grandir la vie. 

 
 
4. Qu’en avons-nous tiré ?  Nous notons tout ce que cela nous a permis de voir 

même si notre engagement ne fut pas un succès ou n’a pas donné tous les fruits 
escomptés.  En somme, est-ce que notre engagement a eu un impact dans notre 
vie ?  Si oui, lequel ? 

 
 
5. Avons-nous eu des difficultés dans la réalisation du projet ?  Sommes-nous allés 

au bout de notre engagement on avons-nous lâché en route ? 
 

La carte de notre monde 

 

 Il serait intéressant de poser un regard sur nos milieux de vie : école, travail, 

quartier, village, pays. Notons ce qui va bien et ce qui devrait changer.  Prenons en 

considération les besoins des appauvris, des personnes seules, des hommes et des 

femmes qui n’ont pas le nécessaire pour vivre dignement.   

 Nous prenons le temps de bien identifier le ou les problèmes.  Puis, nous es-

sayons de comprendre pourquoi il en est ainsi.  Ensuite, nous regardons ce que nous 

pourrions faire.  Finalement, nous jetons un regard sur les résultats de notre action.   

 Bien sûr, nous ne pouvons tout faire.  C’est pourquoi, nous vous invitons à choi-

sir une situation à la mesure de ce que vous pouvez réaliser ensemble. 
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Dis ! 
Quelle est la grandeur de ton 
monde ? 

Un regard sur le monde 

Service de Préparation à la Vie 

(SPV) 
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Une proposition des régions SPV 

Un projet à la couleur du monde 
 
 Le projet SPV se présente et se vit de 

manière différente dans six pays d’Amérique et 

d’Afrique.  Partant du même idéal, celui de la 

première communauté chrétienne, il propose 

des projets qui tiennent compte de la réalité du 

pays où il est inséré. 

 Quatre pays nous proposent ici des 

thèmes à aborder cette année.  Ils sont une 

manière de vivre debout et de célébrer la vie 

en toute vérité. 

 Le Québec nous propose une réflexion 

qui part d’une réalité bien propre à ce coin de 

terre situé au nord-est de l’Amérique : un pays 

où les quatre saisons sont marquées par des 

changements profonds.   

 La République démocratique du Congo est un vaste pays situé au centre de 

l’Afrique.  Il a connu la guerre, la division, le pillage de ses ressources par des multina-

tionales sans scrupule.  Mais il est aussi engagé dans une transformation profonde 

des mentalités qui appellent à un engagement pour la justice sociale, le partage équi-

table et le respect de chacun. 

 La république d’Haïti, indépendante depuis 1804, a connu cette année des évé-

nements tragiques, un fort tremblement de terre qui a secoué les bases de ce pays si 

durement malmené tout au long de son histoire.  Loin de se complaire dans sa misère 

et refusant la pitié du regard des bien-pensants, le SPV d’Haïti nous invite à une ré-

flexion sur la résistance, la résilience, l’espérance malgré tout.  

 Le Burkina Faso est la terre des hommes intègres.  Il nous propose une ré-

flexion sur le regard qui change nos relations.  Et ainsi la vie fleurira en tendresse et 

en bonté.  

 Plongeons donc dans ces démarches de vie qui appellent à des changements 

majeurs de notre regard sur le monde ! 

 

Le dessin de la page 23 a été fourni par le SPV de la République démocratique du 
Congo. Il représente le caractère sacré des mains.  La main de Dieu apparaît en grec 
et, pour l’homme, ce sont ses mains qui le font vivre.  C’est un chant d’espoir. 
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Un pays d’ouverture et d’accueil 

Au commencement… 
 
 Le Québec a des origines agricoles et ouvrières.  Probablement que tous, nous 

avons des ancêtres plus ou moins loin qui ont travail-

lé en usine ou sur une ferme.  C’est dire que la na-

ture compte beaucoup pour nous.   

 Ainsi, l’hiver nous nous enfermons un peu 

plus, nous calfeutrons nos fenêtres pour conserver la 

chaleur.  C’est le temps des soirées entre amis, le 

temps des Fêtes, le moment d’accueillir les autres. 

 Arrive le printemps, la saison du dégel, la vie 

reprend.  C’est le temps des semis, du grand mé-

nage, des plantations.  C’est le retour de la diversité 

et nous laissons la place à la discussion et au droit 

de parole. 

 Puis arrive l’été avec ses chaleurs soudaines.  Tout le monde est dehors pour 

profiter au maximum de la chaleur et de la lumière, car, chez nous, les journées sont 

plus longues l’été, voire jusqu’à 16 heures par jour (tandis que l’hiver, l’ensoleillement 

est moins de 7 heures).  C’est la saison de l’ouverture. 

 Quand l’automne s’annonce, c’est la course contre la montre.  Les récoltes 

nous attendent.  On engrange, on prépare les conserves, on ferme tout.  C’est aussi le 

temps du partage. 

 Bien sûr, le Québec a changé. Les saisons sont là, mais ne sont pas rythmées 

selon la température et l’agriculture.  Mais des valeurs certaines sont là et colorent les 

québécois et québécoises : l’accueil, le droit de parole, la respect de la diversité, l’ou-

verture, le partage. 

 
En profondeur… 
 
 Nous sommes nés dans un peuple précis. Nous avons des traditions et des va-

leurs.  Serions-nous capables de nommer nos traditions, celles qui donnent une 
couleur à notre peuple ? 

 
 Le Québec est reconnu comme un peuple imaginatif.  Regardons tous les festi-

vals, les chanteurs, les cirques, les ingénieurs.  Et nous, que créons-nous d’origi-
nal pour le service de la vie ? 
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Par-delà l’horizon... 
 
 Le peuple québécois a été marqué par une forte éducation religieuse.  Il 
semble plus difficile d’affirmer cela aujourd’hui.  La religion connaît des heures plus dif-
ficiles.  Mais cela ne veut pas dire que l’Évangile n’a plus rien à dire. 

 

  Jean 4,4-30.  Jésus s’adresse à une étrangère, la Samaritaine. « Si tu connais-

sais ce que Dieu donne... »  Comment Jésus vit-il l’accueil de la différence ?  
Qu’en est-il dans nos peuples ?  Faisons-nous une place aux autres nations ?  
Nous sentons-nous menacés ? 

 
 

  Luc 5,4-10.  Jésus invite ses disciples à cesser la pêche pour devenir des pê-

cheurs d’hommes.  Ils deviennent donc des transformateurs de vie.  Qu’en est-
il de nous aujourd’hui ?  Notre pays est passé de l’exploitation des richesses 
naturelles au développement des ressources humaines. Et nous, dans nos 
pays, comment concilions-nous tout cela, le développement durable, le respect 
de l’environnement, l’épanouissement de tous, le partage des richesses ? 

 
 

  Actes 2,1-18.  Pierre s’adresse à des personnes de toutes langues, peuples et 

nations.  Tous comprennent le message.  Il s’agit de vivre le projet d’amour de 
Dieu pour sa terre.  Nous avons cette mission de porter ce message de ten-
dresse partout, surtout auprès des exclus et des appauvris.  Le peuple québé-
cois a une longue tradition missionnaire et de coopération internationale.  
Alors, que proposons-nous au monde pour que la paix et la justice se réalisent, 
pour que la tendresse et la communion se vivent, pour que la terre soit diffé-
rente ? 

 Que percevons-nous de nous-mêmes que nous aimerions offrir au monde ? 

 

 Quelle perception avons-nous des autres ?  Quel apport reconnaissons-nous aux 

autres peuples qui se sont joints à nous au cours des siècles ? 

 

 Quelles sont nos fiertés ?  S’affirment-elles dans le respect des autres ? 

 

 « Les gens de mon pays sont gens de parole », chante le poète Gilles Vigneault.  

Quelle parole annonçons-nous ?  Comment donnons-nous la parole aux autres ? 
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Pour aujourd’hui et demain… 
 
 Le Québec s’est battu pour la démocratie.  Dans la décennie 1830, les Patriotes  
réclament un parlement responsable. De tradition britannique, la couronne anglaise 
cèdera de plus en plus de responsabilités aux parlements du pays.  Aujourd’hui en-
core, nous sommes soucieux de la qualité de la vie démocratique.  Elle se réalise dans 
les assemblées législatives, mais aussi dans les municipalités, dans les écoles, dans 
divers groupes. 
 
 Il faut voir toutes les inquiétudes quand nous doutons de l’intégrité des diri-
geants.  Pour vivre la démocratie, il faut nous habituer à nous impliquer dans les dé-
bats de notre vie de tous les jours.   
 
 Faisons donc un exercice de démocratie.  Essayons de voir comment nous arri-
vons à prendre la parole et à changer les choses. 
 
a. Où peut-on prendre la parole dans nos pays ? 
b. Comment pouvons-nous arriver à faire changer des idées ? 
c. Y a-t-il un parlement, des conseils de ville, des lieux de décision où nous pou-

vons intervenir ? 
d. Y a-t-il d’autres lieux où nous pouvons intervenir ?  Y a-t-il un conseil étudiant 

dans notre école, un conseil de pastorale dans notre église, un comité citoyen 
dans notre quartier ?  Y allons-nous ? 

 

Une commission parlementaire chez  nous 

 

 Nous vous invitons à créer une commission parlementaire sur une question 

donnée. 

 

1. Vous déterminez le problème que vous voulez approfondir. 

2. Vous composez une commission d’au plus dix personnes, préférablement avec 

des opinions différentes. 

3. Vous invitez des gens de votre école, de votre quartier, de votre paroisse à se 

prononcer sur le problème 

4. Vous déposez un rapport aux autorités avec des recommandations pour transfor-

mer la situation. 

5. Et vous vous engagez pour que les choses n’en restent pas là. 
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Place à la justice sociale ! 

Au commencement… 
 
 La République démocratique du 

Congo (RDC) est un vaste pays où les ri-

chesses naturelles abondent.  Les équipes 

SPV se situent presque toutes dans la ré-

gion de la capitale Kinshasa.   

 Ayant vécu des moments difficiles 

au cours des dernières années, le peuple 

est confronté à des choix difficiles pour 

s’assurer d’un avenir heureux. 

 Le SPV croit profondément que la 

situation changera si nous nous enga-

geons dans l’éducation de tous et la mise de l’avant de valeurs porteuses du souci de 

justice sociale.  C’est ainsi que nous avons vu naître un poulailler, un clapier, une 

école et bien d’autres projets qui permettent aux exclus d’avoir une place au cœur du 

monde. Laissons-nous interpeller par cette démarche de vie heureuse. 

En profondeur… 
 
 Y a-t-il des situations dans nos pays qui nécessitent un changement radical pour 

que les appauvris aient droit à une vie digne ? 
 
 Quelle place ont les femmes et les enfants dans le développement de nos na-

tions ? 
 
 Sommes-nous capables de nommer les luttes menées par des groupes qui re-

cherchent la paix, la justice, le partage équitable des richesses ?  Les connais-
sons-nous ces groupes ? 

 
 Quels geste allons-nous poser pour que la justice règne chez nous ? 
 
 Regardons aussi le traitement que nous avons pour les personnes immigrées, 

les personnes aux orientations sexuelles différentes, les personnes d’autres reli-
gions.  

 
 Quelles valeurs allons-nous afficher dans nos réunions SPV ?  Comment allons-

nous en vivre ? 
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Par-delà l’horizon... 
 
 La Bible et l’histoire des chrétiens portent des centaines de textes parlant de 
justice, d’équité, de partage, de respect des autres, d’accueil.  Arrêtons-nous à 
quelques textes. 

 

  Luc 4,18-19.  Au début de son ministère, Jésus entre dans une synagogue.  Il 

prend le rouleau de la parole et dit : « Il m’a envoyé annoncer une bonne nou-
velle aux pauvres, libérer les prisonniers, rendre la vue aux aveugles…  Au-
jourd’hui, cette parole s’accomplit… »   Quelle bonne nouvelle de justice vou-
lons-nous annoncer et à qui ? 

 
 

  Matthieu 25,31-46.  « Ce que vous avez fait aux plus petits d’entre les miens, 

c’est à moi que vous l’avez fait. »   Quels gestes posons-nous pour les affa-
més, les étrangers, les rejetés, les appauvris ?  Y reconnaissons-nous l’appel 
de Jésus à vivre debout dans la communion ? 

 
 

  Apocalypse 21,1-6. « Je vis des cieux nouveaux et une terre nouvelle…  Voici 

que je fais toutes choses nouvelles... »  Que souhaitons-nous créer de nou-
veau pour que la terre soit différente et plus juste ?  Comment allons-nous 
nous y prendre ?   

Pour aujourd’hui et demain… 
 
 Nous vous invitons à créer un comité de la justice et de la paix dans votre milieu 

ou votre équipe.  Vous vous informez des situations d’injustice et vous voyez ce 

qui peut être fait pour que les choses aillent mieux.  Ce peut aussi être une occa-

sion de participer à un projet avec un autre groupe comme Club 2/3, Développe-

ment et Paix, Caritas, l’Action catholique.  

 

 Organisons une fête des personnes engagées pour la paix, la justice, la vérité.  

Invitons toutes ces personnes à un moment de partage, de célébration, de fête.  

Mettez-y de la joie ! 
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Il est toujours possible de relever la tête  

Au commencement… 
 

 Haïti est la première république noire au 

monde.  Depuis 1804, ce peuple d’Amérique cen-

trale se bat pour maintenir sa liberté, assurer son 

développement et garantir l’expression de sa culture 

propre.  Faire l’histoire de ce peuple demanderait 

beaucoup de temps.  Disons seulement que le 

peuple haïtien a connu bien des exploiteurs, des do-

minateurs, des envahisseurs extérieurs.  En somme, 

toujours trop de monde d’ailleurs pour définir ses 

priorités et cerner la réponse à ses besoins. 

 La dernière catastrophe a rendu une valeur de fond de ce peuple : une foi iné-

branlable en l’homme, une espérance indéracinable en Dieu, une capacité de relever 

la tête et de reprendre son destin en main.  Eh oui, le peuple sourit, car il a encore la 

vie. 

En profondeur… 
 
 Quelles sont les valeurs qui définiraient notre équipe SPV, notre famille, notre 

peuple ? 
 
 Quand tout va mal, vers qui nous tournons-nous ?  À qui faisons-nous appel ? 
 
 Quand nous sommes confrontés à des difficultés énormes, que faisons-nous ?  

Sommes-nous de ceux qui s’écrasent et sont désespérés ?  Sommes-nous de 
ceux qui ne comptent que sur les autres ?  Sommes-nous de ceux qui repren-
nent la marche en espérant arriver à changer les choses ? 

 
 Comment qualifierons-nous notre vie de foi ?  En attente, vivante, éteinte ? 
 
 Espérons-nous un monde meilleur ?  Comment cela se traduit-il ? 
 
 Connaissons-nous des peuples qui ont cette endurance des Haïtiens ?  Pou-

vons-nous nous en inspirer ? 
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Par-delà l’horizon... 
 
 Le peuple juif a des points en commun avec le peuple haïtien.  Il est un peuple 
qui a vécu une résistance pendant des siècles.  Déporté à deux reprises dans l’Ancien 
Testament, il sera disséminé sur la face de la terre autour des années 70.  Puis, c’est 
le silence.  Et que dire de la tentative d’extermination envers celui-ci pendant la deu-
xième guerre mondiale ? 

 

  Luc 6,47-49.  « Je vous montrerai à quoi ressemble celui qui vient près de moi, 

entend mes paroles et les accomplit.  Il ressemble à un homme qui a bâti sa 
maison sur le roc... »  Nos projets sont-ils appuyés sur quelque chose de so-
lide.  Notre équipe elle ?  Nous basons-nous sur des valeurs solides ?  Quelles 
sont-elles ? 

 
 

  « Va, ta foi t’a sauvé. »  Cette parole de Jésus revient souvent dans les évan-

giles.  Notre foi nous a-t-elle déjà sauvé ?  Quels en sont les signes ? 
 
 

  2 Pierre 3,13-14. « Nous attendons des cieux nouveaux et une terre nouvelle 

qu’habitera la justice. »  Qu’attendons-nous ?  Sommes-nous tellement gavés 
que nous n’espérons plus rien ?  Que faisons-nous pour que cette promesse 
se réalise dès aujourd’hui ?  

Pour aujourd’hui et demain… 
 
 Pour bien connaître cette force profonde qui habite le peuple d’Haïti, nous pour-

rions inviter des haïtiens à rencontrer notre équipe.  

 

 C’est en nous unissant que nous pourrons tenir le coup dans bien des situations.  

Sur qui pouvons-nous compter si nous sommes dans le pétrin ?  Dressons la liste 

des personnes qui seront là pour nous.  Dressons également une liste des per-

sonnes pour qui nous serions disponibles en tout temps. 

 

 Organisons une fête aux couleurs d’Haïti.  Mettons-y de la vie, du dynamisme, de 

la joie. 
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Changeons nos regards, le monde fleurira ! 

Au commencement… 
 
 Le Burkina Faso est un fier 

pays qui a su, au fil des ans, se 

donner une personnalité propre.  

Le SPV est présent sur cette terre 

des hommes intègres (traduction 

littérale du nom du pays). 

 

 Pour les burkinabés, le re-

gard est important, tout comme 

l’attention portée à chaque per-

sonne.  Prenons donc du temps 

pour approfondir cette dimension 

de vie, et la terre fleurira de nou-

veau. 

En profondeur… 
 
 Quelle est la qualité de notre regard sur les autres, sur le monde et sur nous-

mêmes ? 
 
 
 Quand nous rencontrons quelqu’un, prenons-nous vraiment le temps de nous 

arrêter et de porter attention à ce que cette personne a à dire et à offrir à la vie ? 
 
 
 Entrons-nous facilement en relation avec les autres ?  Que nous faut-il faire pour 

cultiver nos relations avec les autres ? 
 
 
 Quelle est la grandeur de notre réseau de relations ?  Y a-t-il place pour des re-

gards en toute gratuité ?   
 
 
 Quand nous sommes en lien avec d’autres, qu’est-ce qui nous permet de croire 

que le monde fleurira ?  Et quelles seront ces fleurs que nous cultiverons ? 
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Par-delà l’horizon... 
 
 Quand nous regardons bien dans la Bible, nous voyons que le Dieu de Jésus-
Christ est un père de tendresse qui porte un regard bon et juste sur son peuple.  
Voyons cela de plus près ! 

 

  Marc 10,17-22.  « Jésus fixa sur lui son regard et l’aima. »  Ce texte de l’appel 

du jeune homme riche nous montre à quel point Jésus portait attention aux 
personnes. Il le regarde et il l’aime, il saisit le désarroi de cet homme, son 
questionnement, sa recherche.  Mais, attention, le regard de Jésus appelle par-
fois à un changement radical. Si Jésus nous regardait aujourd’hui, que de-
vrions-nous transformer dans nos vies pour vivre selon l’Évangile ? 

 

  2 Maccabées 1,27. « Regarde ceux qui sont méprisés, détestés.  Les autres 

reconnaîtront ainsi que c’est toi notre Dieu. »  Belle parole de la Bible !  On re-
connaît Dieu à l’attention portée aux exclus, appauvris, rejetés.  Qu’en est-il 
pour nous ?  Nous reconnaît-on ainsi ? 

 
 

  Jean 1,35-39. « Jésus, se retournant, voit qu’il est suivi : Que cherchez-vous ? 

Demande-t-il. —Rabbi, disent-ils, où demeures-tu ? Et lui : Venez, vous ver-
rez. »  Le regard de Jésus est un appel à nous mettre en marche. Nous a-t-il 
déjà rejoint dans nos vies ?  Dans notre équipe ?  Dans notre pays ?  Quels en 
sont les signes ? 

Pour aujourd’hui et demain… 
 
 Pour aller plus loin, nous pourrions choisir de fleurir un coin de notre local 

d’équipe, de notre école,  de notre maison ou de notre quartier. En plus de mettre 

des fleurs, plaçons-y des mots ou des pensées qui appellent à la réflexion sur la 

vie, la beauté du monde, la justice. 

 

 Organisons un repas partage avec les personnes que nous regardons, celles qui 

sont dans notre réseau d’amis.  Parlons de l’idéal de vie que nous avons en-

semble.  Nous pourrions également poser un geste pour améliorer la vie de notre 

coin de pays. 



34 

 

Le SPV… 
 Un rappel des objectifs 3 
 
Dis ! Quelle est la grandeur de ton monde ? 
 La présentation du thème de l’année 4 
 
La vie ! Que la vie et pour la vie ! 
 Un mot du responsable général 6 
 
Quelle est la grandeur de ta vie ? 
 Lancement de l’année et demande de reconnaissance 8 
 
Quelle est la grandeur de ton Dieu ? 
 Une réflexion sur le Dieu de Jésus-Christ 11 
 
Quelle est la grandeur de Noël ? 
 Un temps d’arrêt sur le sens de cette fête pour aujourd’hui 13 
 
Quelle est la grandeur de Pâques ? 
 Un temps de célébration du cœur de la foi des chrétiens 15 
 
Quelle est la grandeur de nos rêves ? 
 Une manière d’aller au-delà de ce qui est là 17 
 
Quelle est la grandeur de nos engagements pour la vie ? 
 Les beaux mots doivent se traduire en gestes concrets 20 
 
2e section : Dis ! Quelle est la grandeur de ton monde ? 
 Un espace offert au SPV international 23 
 
Un pays d’ouverture et d’accueil 
 Une démarche d’animation du Québec 25 
 
Place à la justice sociale ! 
 Il est urgent de rétablir la dignité de tous 
 Un projet de la République du Congo 28 
 
Il est toujours possible de relever la tête 
 La ténacité du peuple d’Haïti 30 
 
Changeons nos regards, le monde fleurira 
 Un souhait du SPV du Burkina Faso 32 

Table des matières 



35 

 Service de Préparation à la Vie (SPV) 
10 215, avenue du Sacré-Cœur 

Montréal QC   
H2C 2S6 

Téléphone : 514-387-6475 
Télécopieur : 514-387-5795 
Courriel : spv@spv1.com  



36 


